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De M a rfeille , le / . N ovem bre.
-T Epuisle 2S.O&obre nous 

avons compte 14. Bati- 
jsj mens, qui lont entres 
M  dans notre P o rt, dont 

deux n’ont meme fait 
^ c j f w #  que relacher.LeVaifleau 
le F red eric  V- Bannois , arrive Ie 25. de 
S a }, d’ou il etoit parti le 5. Septembre, 
rencontra le 14. a 20. lieues du Cap de 
Sparte une Fregate Angloife montee de 
40. Canons, qui le conduifit a G ib ra ltar , 
ou il a refte ;usqu’au 7. Odlobre, 8c y a 
lailfe une autre Fregate de 20. Canons 
armee en courfe. La Tartane la St, E li-  

fabełb  de la Seine, arrivee le meme jour 
de la Galie avec un chargement de bied, a 
ete obligee de relacher l e i  5. Oftobre a 
Bonne, d’ou elle a remis a la voile Ie 17. 
La Tartane Ie St.E fp rit  de \aCiottat,zrri- 
vee le 26. , a auffi apporte de la Galie 
un chargement de bied; de meme que la

Tartane la Yierge de Grace de la Seinc» 
qui eft arrivee le 28: Le Pinque Ie St.
Jofepb Catalan , arrive le meme jour de 
Cagliari avec un autre chargement de 
bied, y a lailfe 2. Vailfeaux To f i  ans, qui 
y avoient ete conduits quelques jours 
auparavant par un Vaiffeau portant Pa- 
villon PruJJien, II y a auffi laifle deux 
Vailfeaux de guerre ImpeTiaux montes
de 20. Canons,

B e P a r is ,  le 20. N oisem bre.
Les Marechaux d' Eflrees 8c de Conta­

des arriverent ici le 10. de ce mois, 
&  ont eu 1’honneur de faluer le Roi.

Le 8. , Ies D c & e u r s  d e  l a  Maifon &  
Societe de Sorbonne ont tenu ltur a fle iT W  

biec ppur 1’eleftion de leur Provifeur, &  
ils ont elu u n a n i m e m e n t  l’Archeveque de 
P a ris .

Le 12., l ’ouverture du Parlement fe 
fit avec les ceremonies accoutumees^ par 
une Aicfic folemnelle, a. lacjuelle le Sieur



M ole , Premier Pre'fident, &  les Cham- 
bres affifterent, 8c qui fut cefiebrge par 
1’Abbe de Sailly  , Chantre de la Sainte 
Chapelle , &  Aumónier de Madame la 
Dauphine.

L ’Academie Royale desBelles-Lettres, 
pour fujet du Prix qu’elle doit donner 
a Paques en 1761., propofe d’ exatniner, 
ce qui eft refte en France , fous la pre­
miere Race de nos Rois ,  de la formę du 

' Gouvernem ent qu i fubflftoit dans ies Gau- 
les fou s la domination Romaine.

On apprend de Breft que le vaiffeau 
du Roi 1 'A cb ille , commande par le Sieur 
de M a r n ie r e s , Capitaine de Vai(Teau; 
arm a dans ce Port le 5. de ce mois, avec 
Ies Fregates 1 eZ epbire  8c la £/>e««e,com- 
mandees par les Sieurs , Chevalier de 
Grajfe, de Bar  &  BroJJey du M a z , reve- 
nant du Cap de Bonne Efperance &  de 
la baie de Tous les Saints.

Le 7 . ,  1’Efcadre commande'e, par Ie 
Sieur de B om p art, C h c fd ’ Efcadre des 
Arme'es Navales , a auffi mouille a la 
rade de Breft. Elle eft; compofee des vaif- 
feaux Ie D ifen feu r , qu’il commande , de 
1’ H eBor,commande par le Comte de R o-  
quefeuille, du Courageux,pac le Comte de 
Coufage, du Diademe par le Sieur de R o-  

fily de M eros, du Protbee, par le Cheva- 
lier- Fouquet, du Sage, par le Sieur Gui- 
chen, Capitaines de Yaifteauj de 1 'Am g- 
bion, par le Sieur R ioupbe,8cde la F leu r-  
de-lys, par Ie Chevalier d'O i f l ,  Lieute- 
nants de Vaifteau. Cette Efcadre, qui re- 
vient de la M artiniąue  8c de Saint-D o-  
mingue, a apporte' une quantite confide- 
rable de fucre, d’indigQ, &  de caffe pour 
ie compte du commerce.

Le 14. du mois dernier la F lotte ds 
Breft fortit de ce Port.

Les Lejtres sPEfpagne du 2. Noyerr}- 
bre portent, que le Prince des Afturies  
etoit hors de danger , qne cependant la 
Cour devoit encore refter a Sarragofa  
pendant qudques jours, Sc^ifelie n’en

partiroit pour Madrid,ąue lorsąue S. A .R . 
feroit entierement re'tablie.

E x tr a it  d’une L ettre de Verfailles 
l e z 4-. Nowembre.

„O n recut hier la nouvelle que la Flot­
te, comniande'e par Mr, de Conflans,avoit 
effiiye un coinbat contrę lesforces re'ii* 
nies des Anglois  a la hauteur de B elle- 
isle. Il paroit, par la relation tres in- 
forme, que Fon a de cette Aftion, que 
l ’Arriere-Garde de M r. de Conflans eft 
la partie de fon Arme'e, qui a Ie plus 
combattu , &  que Ie mauvais tems, la 
nuit,&  le vent force, qu’il faifoit, ont fe'- 
pare les deux Flottes combattantes. 
Dix Vai(feaux de celle du Roi font ar- 
rive's a Rochefort en bon e ta t; fept fe 
trouvent dans la riviere de Ftlaine  en 
Bretagne, pouffes par Ie mauvais tem s, 
Ie S o le il-R o y a l,  que montoit Mr. de 
Conflans 8c un autre on* echoue a la 
cóte de Bretagne; la Thefee a ete fub- 
merge pendant le combat , non par les 
A n glois, mais parcequ’cn vquiant revi- 
rer de bord, on a manque de fermer les 
fabords, fur lesquels il fepanchoit pour 
cette ope'ration. La mer etoit <i grofte 
qu’il n’a pas p u  fe relever, &  a ete en- 
glouti. On ignore le fort du 20. Vaif- 
feau ainfi que la perte des Anglois, qui 
ont auffi eu, a ce qu’on afsure , des Vaif- 
feaux coule's a forad. On attend a cha- 
que inftant un Officier, qui e f t  annonce 
de la part de Mr. de Conflans, avec un 
detail plus exa& & plus circonftancie. „  

Par une Lettre de Boul gne on vient 
d ’ a p p r e n d r e  que le Vai(feau Franęois le 
Tbefse qu’on croyoit fubmerge', e f t  arrive 
dans c e  port,ainfi que celui dont on igno- 
roit le fort.

De Hambourg, le 19. N ovem b.
On a recu les nouvelles fiiivantes de 

1’Arme'e Suedoife , dont le Ouartier-Ge'- 
neral etoit aGreiiflsruaile le 9 de ce mois.

„L es P rujjjens  avoient a l’aftaire de 
M alchin, dont ca a dernierement parle',



Ć30- hommes dTnfanterie &quelque Ca.- 
vallerie 8c des Houftars a pr*portion: 
plus de 200. hommes de leurs Troupes 
ont pafte a nous, !e nombre de leurs 
morts n’a pas ete bien confiderable; mais 
en revanche celui de leurs bleftes 1’effc 
beaucoup.- Notre perte n’a cependant e'te 
que de 3. Officiers &  de 3. Soidats blef- 
fes.

L a Campagne n’e'tant plus tenable par 
rapport a la rigueur de la faifon , le Ba­
ron de Lantingsbaufen. Ge'ne'ral en Chef, 
apres avoir pris les arrangemens neceftai- 
res pour regler dans laPomeranieSuedoife 
fes Quartiers de cantonnement,8cfait oc- 
euper les poftes de Peene Sc de Trebeln,  
refolut de partir d’ Anclam  Ie y.de ce mois 
vers le foir pour faire occuper ces Quar- 
tiers. Les Ennemis qui en avoient ete 
inftruits , &  qui favoient qu’une bonne 
partie de fon Arme'e avoit deja pafte la 
Peene avec la grofte Artillerie, firent 
avancer leurs Troupes Ie'geres , qui pa- 
rurent le matin, 8c attaąuerent nos Gar­
des avance'es, auxquelles il firent enfuite 
marcher de ITnfanterie 8c de IaCavalIerie.

M . de Lantingsbaufen. avoit cependant 
gardę aftez de Troupes pour pouvoir 
s’oppofer aux Ennemis ; il les fit fortir 
du Camp fans le lever; les mit en Ba­
taille, Sc s’avanęa jusques aux Redoutes, 
qui avoient e'te e'tablies pour Ie couvrir; 
il y  attendit vainement les Ennemis 
pendant plus de deux heures , refolu de 
leur iivrer Bataille au cas qu’ils tinffent; 
mais ayant remarque l’ordre 8c la conte- 
nance de nosTroupes,voyant que le Camp 
n’avoit point e'te detendu, Sc jugeant de 
la qu’ils pouvoient avoir eu de faux avis 
fur Tetat de nos forces, ils fe retirerent 
avec la plus grandę precipitation vers l’en- 
droit, d ou ils avoient marche' la veille.

Au rapport d’un Houftar , qui a ete' 
fa;t prifonnier,Sc des Deferteurs,qui nous

font venus en bon nombre , ies Enne­
mis avoicnt raffemble toutes leurs forces, 
qui confiftent en 8. Bataillons 8c 3. Re­
gimens de Dragons outre les Troupes 
le'geres, 8c ils avoient en effet deflein de 
nous donner Bataille; mais ils enavoient 
e'te empeches par les raifons cideffus.

Apres ia retraite des Prujfiens Ie Baroa 
de Lantingsbaufen fit marcher 1’Armee 
des le foir meme; elle aoccupe fes Quar- 
tiers de cantonnemens depuis Anclam  
jusqu’a Tribfees pres de Peene Sc de Tre­
beln, &  le Ouartier-General a ete e'tabli 
a Greiffsw alde, „

De Cracovie, le 4 . Decembre.
M . le Ge'ne'ral Baron de Laudohn ar- 

riva en cette ViUe le 24. du mois der­
nier 8c fon Infanterie s’yrendit Ie zy. 
Sc le 26.

Le 24. Mr. dz Laudohn de'tacha Ie Ge­
neral de Bethlem  ayant a fes ordres Ie Re'- 
giment de Lów enftein, 2. Regimens de 
Houftars, 8c 2.Bataillons de Croates pour 
fe porter d’avance fur B ilitz  .- le lende­
main 2 j. le Ge'ne'ral-Major de Caram elli 
y  fut egalement de'tache 8c M. de L a u ­
dohn s’etoit lui-meme mis en marche le 
27. pour arriver le 29. a B ilitz .

De Varfovie, le 12. Dicemb.
On a deja fait mention de 1’echatlge 

des prifonniers negocie dernierement i  
Butów  ; on communique a prefent em 
fubftance au public Ie contenu tant de la 
Convention que du Cartel. La prehniere 
contient ce qui fuit.

„ I i  eft notoire, que les De'pute's Pleni- 
potentiaires entre les deux Puiifances 
belligerantes , favoir du cóte de S. M. 
Plmperatrice de toutes les Ruffies Mrs. 
le General-Maior facowlejf, 8c le C olo­
nel 8c Ge'neral-Qu_artier Maitre Lieute­
nant de Sievers; 8c du cóte de S. M . le 
Roi de P r u j f  ,  Mrs. le Gene'ral-Major 
Bfiron de lVylich  Sc l ’Auditeur en Chef



Spangenberg, ont conelu &  arrete , en 
vertu°de leurs pleins-pouvoirs refpe6tifs, 
a Butów  en Pomeranie , lieu deltine a 
1’echange des prifonniers de guerre, les 
Articies preliminaires de la Convention 
fuivante,

A r t. i .
La Commiffion Royalle de PruJJe 

ayant propofe deux milles de diftance 
autour de Butów  pour Territoire neutre, 
8c difant, pour fonder fa demande ^ que 
cela etoit neceffaire,tant pour la fubliftan- 
ce de la Commiffion &  de fon Efcorte 
refpe£tive, que pour la liyraifon du pain, 
des fourages, &  autres neceffite, mais la 
Commiffion Imperiale de RuJJie declare 
au contraire, qu’elle ne peut accorder 
qu ’un mille, fuivant 1’inftrubtion, qu elle
a recu de fa Cour.

Ainfi pour ne point caufer par la de 
delai a 1’echange, il a ete arrete &  con­
elu, que jusqu’a ce que la Commiflion 
RuJJienne en ait inftruit fa Cour refpe'- 
£tive, 8c reprefente la demande de la 
Commiffion Ruffienne, pour en recevoir 
d’autre inftruórións, on reconnoitra dans 
cet intervalle,comme neutre,tant !a Ville 
de B utów , que la diftance d un mille du 
territoire de ces environs 8c fera regarde 
comme tel tant que la Commiffion y re- 
ftera; de forte que les Troupes des deus 
cótes, foit f)e’tachemens, Partis, ou Va- 
trouilles necommettront aucune hoftilite 
direftement ni indire&ement, escepte ce 
qui concerne la continuation de 1’echan- 
ge; Sc confeąuemment elles ne touche- 
ront en aucune maniere les biens du dit 
Territoire,encore moins d’en exiger fous 
pre'texte du droit de guerre, niargent, ni 
vivres, ni fourages ; bien plus tous les 
Habitans de ce Territoire,declare neutre, 
foit Nobles,Bourgeois, ou Payfans, joui- 
rons dans leurs demeures d’une entierc 
liberte conforme a la prefente Conven-

( Suitę ci

tion. A cette fin tous les grands che- 
mins,& fentiers depuis Butów  feront me- 
fures a un mille de diftance ou 7. W er-  
ftes R ujjiennes> ou fon plantera des bor- 
nes 8t oii fon  mettra des Sauves-GardeS 
de part &  d’autrt pour annonćet la neu­
tralne de ce Territoire.

A r t. i .
Comme la Commiffion de 1’echange de 

part &  d’autre a befoin de correfpondre 
aux lieux, oii les Prifonniers des deux 
cótes fe trouVent, il eft cónclu, crt vertu 
de la dite Convention , qu’on n’afretera 
ni Eftaffette,ni Depeches, ni Faquets, 8c 
qu’on n’ouvrira aucune Lettre, tant de 
ceux qui viennent a Butów , que de ceux 
qui en fortent.

A r t .  3.
Les Paffiports, qui feront donne's des 

Commiffaires de part &  d’autres, feront 
fignes &  cachetes des deux cótes,  ̂ 8c Ic 
tems de leur duree y feta marque. A  
cet egard ils feront refpe£tes des Parties 
belligerantes; de forte que, quiconque en 
fera mutii,ne foit arrete. On fe compor- 
tera de la meme maniere enyers ceux qut 
feront charges du quelques effetsou De* 
peches que fon ne leur prendra point, ni 
on les ouvrira, mais on les laiflera pafTer 
f a n s  tmpechemeiis juSqu’au lieil,ou il fera 
marque.

A r t. ą .
N u l  azyle ne fera accorde a aucim 

Domeftique, (oit militaire ou autre, qui 
rrouvcnt a la fi-i 11c des Commiffaires 

de part &  d’autre, fuppofe qu’ils s’en- 
fuiffent ou defertaffient; bien plus on ren- 
dra non feulement les papiers, effets, ou 
a r g e n t , q u ’ i l s  pourroient avoir vole, mais 
auffi on livrera les Fuyards fans delai 8c 
gratis ; bien qu’ ils fe trouvaffent em- 
p!oye's dans le militaire, ou autre part 
des deux cóte's.

''■-apres. )



S U P P L E M E N T  a  l a  G A Z E T T E  d e  V A R S O V IE
DU I2 « p E C E M BRE I 7 9̂ »_______ ______ _

StJlTfi du j  O J  R N  A L  de l 'A r m ie  Combinee J .  &  R . &  J e  l 'Empire depu is 
le I4-. ju fq u ’ au 22. Decembre.

B u  O u a rtie r  G eneral u Giishiibel.
General de R ied  fut detache' le 1 s a Gufbiibel avec les Trou­

pes legeres a fes ordres, fur les avis qu’on reęut, que les Enne”
mis avoient oceupe Freyberg.  ̂ ^

L e 16. ils attaąuerent les Troupes, qm etoient a D tppoh  
disw alde fous les ordres‘du Comte de H ollengein, Lieutenant-Gene- 
rai au fervice de PElefteur de B a w ere;  elles y  firent une refi-
ftance longue &  vigoureufe; mais obligees enfin de ceder a la

fuperiorite du nombre, elles fe replierent fur L eu b n itz , emmenant avec elles quei- 
ques prifonniers, qu’elles avoient faits dans cette occafion. ^

M gr. le Feld-Marechal Prince de D eu x - Ponts fit la defsus marcher a Z ę b tjf
les Houirars commendes par le Ge'neral Comte de P alfy , 8c e snera e . eefe 
eut ordre de fe porter a Dobna avcc fes Croates. On rappel a en uite es roupes, 
qui etoient detachees a Dresde> ainfi que differens Poftes, Sc toute rmee u
rafsemblee a Leuben. . „ ____

Elle fe mit en marche a la pointę du jour le Iendemain 17 ., a a P ^ 
a  Giishiibel. Les Ennemis, qui avoient penetre ce jour-la de Dippoldtsw alde jusqua 
M a x ew, tacherent de nous gagner le camp de Giishubel,  8c cnercherent ega 
a harceller 1’Arme'e pendant fa marche, 8c fur tout a tomber fur e Bagage, mai 
la contenance 8c la bravoure du Ge'ne'ral de R ied  les firent echouer ans e pre 
mier de ces objets, 8c 1’ordre St les pre'cautions, qui avoxent ete priles pour a 
marche de 1’Armee, leur empecherent Pexecution de Pautre, a quoi les Gene- 
raux de P alfy  8c de Kleefeld, qui couvróient le flanc de 1 Armee pen ant a mar 
che, contribuerent auffi beaucoup par leur intelligence, Sc par la va eur avec a 
quelle ils chafgerent les E n n em is , chaque fois, qu’ils voulurent s approc er, ^

L ’ Armee entra donc fans la moindre perte dans fon nouveau Camp, ainis 
que le General Comte de H ollengein, qui faifoit 1’Arrie're-Garde.

Le 18. les Prujjiens  forcerent M. de Kleefeld  de fe replierde Do na ur a a, 
mais leur Avant Gardę ayant enfuite voulu penetrer plus loin, elle fut vigoureu 
fement repoufsee jusquJa D ohna  par le Comte de Palfy. , , » „  u .

Le 19. le Lieutenant - Ge'neral Prince de Stelberg  fut detache a ar e s 
w a l de avec 6. Bataillons, 6. Compagnies ,de Grenadiers, un R egim ent e ra- 
gons, Sc quelque grotfe Artillerie, afin de foutenir par cette pofition es Po es 
avances de Cata, de Liebgadt,\de Glashiitłen, Sc de Berengein. Le Regiment de Z o l.  
lern  Cuiraffiers 8c quelques Croates marcherent dans Iememe-tems a Lang-Hen- 
nersdorff, pour couyrir le flanc de PArmee contrę quelques Detachemens ennemis 
qui s’etoient portes de Freyberg , par Lauengein  &  A ltenberg, 5uSfiueS “ ans Ses 
cnvirons de M arckersbach. On mit auffi Garnifon a P ir n a , pour affurer d autant 
mieux la Communication avec D resde.

Pour foutenir Pattaque, que M . Ie Feld-M arechal Comte de D ia n  formmc 
contrę les Troupes ennemies, qui ęampoient a M a x e n t  on fit le 10. attaąuer

N® XCIX.



rn Le-!nnCe de ?tolber&  <łui s’e'toit avance )usqu’au rav!n de Dobna, caiiOnna
C o m / I  n  v‘ vement le Camp des Ennemis pendant l ’attaque du M arechal

fffiJU n * \ £ '  Ur C°  oPa p3r t0Ut m oyen de retraite- Ii* furent mis en
Etendard 2 i ’ 1 .?  R ‘ &  n0S T r ° UpeS leUF prirent DraPe™ ** unEtendard, 2. Officiers de 1 Etat-M ajor, 2. autres Officiers, &  200. hom m es.

rentra en ^ igh e 21 Troupes legeres a Dobna, &  le Corps, qui y  eto it,

A u;ourd’hui 22 on a chante Ie Te Detrn en aa io n  de graces de la v i a 0ire

Z  |ParnfflFe ^ e e i!?al C o m -e dec DdUn fur Ic Corp3 d>Arme'e ennemie, dont tous les Officiers &£SoIdats ont ete force's a m ettre bas le$ armes &  a fe

J E !  , P7  erS' v ' rsr !e foir PArm ee s’eft mife en bataille, &  ete fait 
im vant I ufage une tnp le  falve,

Les avis q u ’on a reęus du Gene'ral de Luzinsky, portent, que les circon­
ftances a y a n t change dans les parties, ou il eft, il avoit auffi change de pofition, 
®c m arche en confequence a Gera.

Du g u a r tie r -  General de l'Armee Ruffienne a Gnefen le 2. Decembre.
L Etat- Ma;or de 1’Armeel arnva hier en cette ViIIe apres une marche de 

grands miiles, ou ii ne fejournera que quelques jours & continuera enfuite fa3
marche.

Les nouvelIes de 1’Armee Sucdoije portent, que le General Lantingshaufeń  
0113 lers Troupes en Qyartiers d’hiver derriere la Peene &  pris fes arran- 

gemens e facon a Ies pouvoir teflembkr au premier befoin &  les porter en avant,

t o S i  S 4 ! > i° UrS 1 1  dt0lt V£nU 3° ° ‘ Defert6UrS PrnIItens de pArmee du

. . . De Varfovie le 12. Decem bre.
i P r V ierAmatint! arrIr a en.cette Ville un Sous - Lieutenant d’Artillerie de la part 
nnntrlfil* * !CS f̂ *nces A lb & t  &  element* nomme Thielekei avec 1’agreable

^Ue j  ^oeral Autricbien Beck avoit battu Ie 4. du courant un Corps 

« » £  v“ f. ° rdr S dU Ge'nC'raI • D i n k  d’environ 7 ‘  * 8 mille hommes a s L  
i * r - 1 UUe 3 Une dem*e iieue de MeiJJen, La premiere attaque. s’exe* 

u a e loir du 3 par une canonnade fans beaucoup d’effet de part & d’autre, 
j 3. . ava ruffienne s’etant encore la meme nuit retire dans des batteaux

j  e 3 . e _ . . dlt General attaqua de nouveau 1’Infanterie a 4. heures
uu m atin, &  la mis en deroute apres une couple d’heures de comhat. II re- 

? en ^ftŁe occa . "  quelques centaines d’hommes du cóte des Prujjtens fur la 
p ace, 4. Bataillons confiftant en 1500. hommes, favoir 2. & 'Anbalt - Bem *  

u rS-> *■ de C a m tz, 6c 1. de JVied, furent obliges de mettre les armes bas, 8c 
e 4°°* hommes, voulant fe retirer au dela de l ’ Elbe fur des radeaux Sc 

_ an® es 9rteaux, eurent le trifte fort d’etre coules a fond ś coups de ca* 
fn°n'’ 6 ^ enera[ ^ ir c k  ainfi que 3. Colonels furent obliges de fe rendre pri- 

nmers. On a pris tous les Trophe’es appartenans a ce Corps, &  tout le ba­
gage e tomoe entre les mains des Croates &  des u la n s. Avant le depart du 
C on ner on s ’etsit deja empare de 16. canons, &  H eft vraifcmb!able qu’apres 
on epart 1 en lera tombe d avantage au pouvoir du Vainqueu.r, La perte, que 
es * u rscoi.ns ont tait a cette occafion, monte a env'iron ioo, hommes,


